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LE champion du monde1998 Thierry Henry quidébute comme entraîneurde Monaco, Mario Balotelliqui recroise l'OM après sontransfert avorté, et Gansoattendu au Parc de son amiNeymar : la 10e journée duChampionnat de France ceweek-end promet de beauxpoints chauds.
"Titi" débouleAprès les paroles, les actes.Il y avait 70 journalistesvenus de toute l'Europepour entendre mercredi lespremières déclarations deThierry Henry dans sesnouveaux habits de coachde Monaco. Mais ce sa-medi, à Strasbourg, il fau-dra passer au terrain ettenter de permettre à l'ASMde quitter son infamante18e place de la Ligue 1."Titi", qui a récupéré soneffectif tardivement cettesemaine après la coupureinternationale, et doitgérer pas mal de pépinsphysiques, n'aura sans

doute pas eu le temps defaire passer sa vision dufootball, inspirée par les ar-chitectes du beau jeu à lanantaise "José Arribas,
Jean-Claude Suaudeau et
Raynald Denoueix", commeil l'a confié. Reste à savoirsi le fameux choc psycholo-gique aura bien lieu. C'estce que craint le coach deStrasbourg, Thierry Lau-rey, toujours sans filtre:"En général, c'est l'arrivéed'un nouvel entraîneur quiprovoque un déclic. Cepourrait être le dernier desconnards - pardonnez l'ex-pression ! - que ça ne chan-gerait rien au fait que lesjoueurs voudront se mon-trer".Ca ne marche pas à chaquefois. "Coach Vahid", appeléà la rescousse d'un Nantesà la dérive, s'est cassé lesdents à Bordeaux (3-0)pour son premier match.Cette fois, il ne faudra passe manquer à domicile faceà Toulouse.
"Balo" et le flirt avec l'OMCet été, quand Mario Balo-telli a été aperçu à la Com-manderie, tout le monde apensé que l'attaquant ita-

lien allait passer de Nice àMarseille. Mais l'affaire acapoté et les deux camps sesont renvoyé la responsa-bilité de cet échec, par voiede presse. "Super Mario",qui a parfois la réputation
de choisir ses matches, a-t-il coché la venue de l'OMdans son agenda ? Soncoach Patrick Vieira aime-rait bien : "Balo" n'a tou-jours pas marqué en L1cette saison...

Dans les rangs marseillais,Florian Thauvin, touchéavec les Bleus, n'est pas en-core sûr de jouer. MaisRudi Garcia sait qu'ilpourra compter sur sontaulier Dimitri Payet. "Il ade la bouteille, ça lui aaussi permis d'être plusexigeant avec lui-même", asalué le technicien dans unentretien à l'AFP. Parfois, ilréagit comme un coach:quand des choses ne luiplaisent pas, il n'hésite pasà venir m'en parler ou il in-tervient lui-même."
"Ney"-Ganso, l'album
souvenirs Quand ils évoluaient tousdeux à Santos à la fin desannées 2000, on se deman-dait lequel des deux de-viendrait le premier uncrack planétaire. Neymar aatteint cette dimension,Ganso (Oie en portugais)n'a pas percé. Les deuxhommes sont restés liés:Ganso est le parrain du filsde Neymar et le second aété témoin du mariage dupremier. Ils vont se croisersamedi, au Parc desPrinces, à l'occasion de lavenue d'Amiens face au

PSG. Peut-être pas directe-ment sur le terrain, carThomas Tuchel pourraitménager "Ney" en vue dumatch contre Naples, mer-credi, en Ligue des cham-pions. C'est d'ailleurs cequ'espérait Ganso commeil l'avait dit avec humourdans L'Equipe ce vendredi:"Je vais lui suggérer de res-
ter tranquille à la maison,
de se reposer. Il y a un
match de Ligue des cham-
pions la semaine pro-
chaine? Très bien, qu'il reste
tranquille, relax chez lui (...)
et qu'il nous laisse jouer
tranquilles".
Programme de la 10e jour-
née (en heures GMT)
Samedi(15h00) Paris SG - Amiens(18h00) Caen - GuingampDijon - LilleNantes - ToulouseStrasbourg - MonacoReims - Angers
Dimanche(13h00) Montpellier - Bor-deaux(15h00) Saint-Etienne -Rennes(19h00) Nice - Marseille

Henry, Balotelli, Ganso: cracks en stock  
Football/Ligue 1/Présentation de la 10e journée
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Les retrouvailles entre Ganso et Neymar sont 
au programme de la levée de ce week-end.
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LE choc électrique de sa-medi entre les ambitieuxChelsea et Manchester Uni-ted pourrait profiter àManchester City et Liver-pool, leaders à égalité avecles Blues, pour prendre lelarge en tête de la PremierLeague au soir de la 9ejournée du championnatd'Angleterre.Et, comme souvent cettesaison en Premier League,les projecteurs sont bra-qués sur José Mourinho,l'entraîneur de Red Devils,de retour à Stamford

Bridge, où il a remportétrois titres avec Chelseamais n'a plus gagné depuistrois matches avec Man U.D'autant que la trêve inter-nationale n'a pas retiré lapression qui pèse sur lesépaules du Portugais, mal-mené par des résultats dé-cevants (8e à sept pointsdes leaders) et des rela-tions tendues avec certainsde ses joueurs. De l'autrecôté de Manchester, les Ci-tizens de Pep Guardiola,tenus en échec 0-0 à An-field par Liverpool avant latrêve internationale, reçoi-vent Burnley et ne de-vraient pas puiser dansleurs réserves pour pren-dre les trois points. Même son de cloche ducôté de Liverpool (20points, comme City et Chel- sea) même si les Reds deJürgen Klopp se déplacentà Huddersfield, 18e et qui

court toujours après sonpremier succès de la sai-son.Enfin, Arsenal (4e, 18 pts),qui a aligné six succès d'af-filée depuis sa défaite àChelsea 3-2 le 18 août, clô-ture la journée lundi en ac-cueillant Leicester, tandisque Tottenham, l'autreéquipe en forme du mo-ment (18 pts aussi), se ren-dra à West Ham (15e) etdevrait pouvoir repartiravec un résultat positifmême si les internationauxanglais Dele Alli et DannyRose ainsi que le Belge JanVertonghen, blessés en sé-lection, manqueront à l'ap-pel.

Programme de la 9e jour-
née (en GMT):
Samedi:(11h30) Chelsea - Man-chester United(14h00) West Ham - Tot-tenhamNewcastle - BrightonManchester City - BurnleyBournemouth - Southamp-tonCardiff City - FulhamWolverhampton - Watford(16h30) Huddersfield - Li-verpool
Dimanche(15h00) Everton - CrystalPalaceLundi(19h00) Arsenal - Leices-ter

A Manchester City et Liverpool d'en profiter
Angleterre/Présentation de la 9e journée
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Manchester City compte sur l'efficacité
de Sergio Aguero pour pr'endre le large en tête 

de classement.
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Il fonce sur les traces deFangio: Lewis Hamiltonpeut s'offrir un cinquièmetitre mondial en Formule 1dès dimanche s'il inscrithuit points de plus que sonrival Sebastian Vettel auGrand Prix des Etats-Unis.Il égalerait alors l'Argentin,devenu quintuple cham-pion du monde dans les an-nées 1950. Seul l'AllemandMichael Schumacher a faitmieux, avec sept titresconquis entre 1994 et2004.A quatre épreuves de la finde saison, le Britanniquede Mercedes dispose d'unmatelas de 67 points au

classement des pilotes.Sauf improbable série derevers, la question n'estplus de savoir s'il sera titrémais quand."Personne dans l'équipe ne
se dit que ça serait cool si ça
se passait cette semaine ou
la suivante, on ne s'intéresse
pas aux +si+", assure toute-fois Hamilton, apparem-ment plus excité à l'idée dese nourrir de pancakes,spécialité américaine dontil raffole."On se concentre
pour faire en sorte d'obtenir
des résultats. Il y a encore
100 points à prendre. Il ne
faut pas se montrer suffi-
sant dans la vie et dans un
Championnat aussi in-
tense", exhorte-il. Si l'An-glais portait son avance à75 longueurs ce week-end,Vettel pourrait certes le

rattraper en nombre depoints s'il gagnait les troisdernières courses mais pasen nombre de victoires(neuf contre cinq actuelle-ment), ce qui assurerait lacouronne à Hamilton.
Vettel "doit gagner" Entre autres scénarios, unsuccès sur le circuit desAmériques consacrerait lepilote Mercedes si l'Alle-mand de Ferrari ne faisaitpas mieux que troisième.Or le Britannique a rem-porté cinq des six GP dis-putés à Austin depuis 2012et six des sept courses pré-cédentes cette saison, lesdeux dernières devant soncoéquipier finlandais Valt-teri Bottas.Son dauphin n'a lui pas ter-miné plus haut que troi-sième lors des quatre

précédents GP. "Notre ap-
proche est assez simple: on
a pas mal de points de re-
tard, donc, il faut gagner,
quoi que fassent les autres,
constate Vettel. Nous avons
manqué de vitesse lors des
précédentes courses, nous
avons des idées pour y re-
médier, on verra." "Le temps
n'est pas venu de regarder
en arrière, il faut se concen-
trer sur les quatre courses à
venir. Nous avons encore la
possibilité de changer cer-
taines choses, c'est ça qu'il
faut regarder", poursuit-il.S'il se défend d'avoir étésensible à la pression, l'Al-lemand a multiplié les er-reurs dernièrement, àl'image de ses deux ratésen qualifications à Suzuka,puis de son accrochage encourse avec le Néerlandais

Max Verstappen (Red Bull),sur lequel il tentait un dé-passement trop ambitieux.Il n'a pas non plus été aidépar les errances straté-giques de son écurie et laperte de performance su-bite et inexpliquée des Fer-rari depuis le GP deSingapour mi-septembre.
DoubléEn face, les Flèches d'ar-gent n'ont cessé de pro-gresser et relégué sansambiguïté un Bottas à laforme retrouvée au rôle deN°2, prêt à céder la victoireà Hamilton pour lui assu-rer la couronne mondiale.Avec 78 longueursd'avance sur la Scuderia, ledoublé chez les construc-teurs est aussi à leur por-tée, mais le patron TotoWolff joue comme toujours

la carte de la prudence etde l'humilité."Bien que nous ne dispo-
sions pas de la voiture la
plus rapide en abordant
l'été, les performances ont
tourné en notre faveur ré-
cemment", remarque l'Au-trichien. "Ceci dit, c'est plus
serré que ne l'ont montré
les dernières courses. Tout
le monde dans l'équipe sait
qu'il ne faut rien tenir pour
acquis".Verstappen, qui finit la sai-son très fort (avec deux po-diums et une remontéeremarquée de la 19e à la 5eplace lors des trois der-nières courses), et unemétéo pluvieuse vendrediet samedi, alliée indéfecti-ble d'Hamilton cette sai-son, pourraient faire officed'arbitres ce week-end.

Hamilton en piste pour une cinquième étoile 
Automobile/Formule 1/Grand Prix des Etats-Unis
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